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ACTU’ DU CPIE
ZOOM ACTU’

Le CPIE et le parc d'attraction Nigloland
Quel est le sujet du partenariat entre le CPIE 
à Soulaines-Dhuys et Nigloland à Dolancourt? 

Tout d’abord, la nature est très présente 
à Nigloland. On y trouve une grande forêt 
où l’on peut y rencontrer en autres indi-
vidus des renards, des blaireaux et des hé-
rissons. La biodiversité est manifeste: c’est 
pourquoi le parc de Nigloland et le CPIE 
Sud Champagne travaillent ensembles.  
Leur but : valoriser les lieux en proposant 
des aménagements afin de mieux accueil-
lir la faune et la flore. Le CPIE a déjà instal-
lé des nichoirs pour les chauves-souris et 
des hôtels à insectes. Viennent s’y ajouter  
des observations précises réalisées grâce 
à des pièges photos ainsi que des suivis 
d’amphibiens, de reptiles et d’oiseaux. 

Le parc de Nigloland abrite de nom-
breuses espèces. Pendant l’année 2024, le 
CPIE a compté 15  espèces de mammifères 
terrestres comme le Lérot et la Martre 
des pins, 16 espèces de chauves-souris 
comme la Barbastelle d’Europe, le Murin 
à moustache et le Grand Murin. S’ajoute 
à cela, 52 espèces d’oiseaux (Loriot d’Eu-
rope, Serin cini, Hirondelle rustique, …), 
6 espèces d’amphibiens (Triton alpestre, 
Crapaud commun, Salamandre tache-
tée,…), et 3  espèces de reptiles (Vipère 
aspic, Lézard des murailles et Couleuvre 
helvétique).

Il est important de préserver l’habitat na-
turel des animaux et sensibiliser le public 
à la protection de la nature et à sa biodi-
versité. C’est pourquoi, le CPIE souhaite 
installer un sentier pédagogique ou un lu-
dopédagique (un escape game) dans une 
attraction calme pour découvrir le milieu 
naturel à Nigloland. Des sorties théma-
tiques pourront également être propo-
sées avec un naturaliste. 

Article écrit par Clara KÖSTLER, VEFA 

Têtard d'Alyte accoucheur capturé dans le 
bassin de l'attraction "Donjon de l'extrême"
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Une année plus courte mais tout de même riche en 
sauvetages au centre de soins

En 2023, le centre de soins accueillait 
un Milan royal s’étant empêtré dans une 
fosse à lisier à Giey-sur-Aujon. Nettoyé, 
soigné et ses forces retrouvées, il a été 
relâché quelques semaines plus tard au 
même endroit, non sans être bagué et 
balisé par la LPO Champagne-Ardenne, 
permettant ainsi de continuer à le suivre. 

Nous avons justement reçu de ses nou-
velles et il semble en forme ! Étant encore 
un jeune immature au moment de sa cap-
ture, il ne s’est pas encore reproduit mais 
nous savons qu’il a pour habitude d’esti-
ver en Suède et d’hiverner au Portugal. 

Cette année, il a entamé sa migration au-

Cette année s’est terminée plus tôt pour 
le centre de soins. Effectivement, à la suite 
d’un manque de personnel et de moyens 
financiers, celui-ci a arrêté la prise en 
charge de nouveaux animaux ainsi que 
des accueils téléphoniques le 08 octobre 
et ce jusqu’à mi-janvier 2026 au minimum. 

Cela n’a pas empêché 2025 d’être une 
année riche en sauvetages ! 665 animaux 
ont été accueillis au centre de soins cette 
année-là. 

Parmi eux, 
une jeune Hi-
bou grand-duc 
provenant du 
même nid si-
tué sur la Tour 
de l’horloge 
de Bar-le-duc 
que les deux 
jeunes accueil-
lis en 2024. 
Celui-ci a pu 
profiter de 
notre volière 
nouvellement 
agrandie à 

55 mètres pour apprendre à voler avant 
d’être relâché sur les lieux de sa nais-
sance. 

Autre accueil particulier, celui d’un nid de 
8 œufs de Canard colvert provenant du 
parc de Nigloland. Celui-ci se situait dans 
une zone de manège trop dangereuse 
pour les jeunes à éclore. Au total, 7 cane-
tons sont nés de cette couvée, le dernier 
œuf étant clair, c’est-à-dire non-fécondé. 
Après avoir été élevés par le centre de 
soins pendant 57 jours, les canetons de-
venus grands ont été relâchés à Nigloland. 

Que deviennent-ils ?

Jeune Hibou grand-duc déplacé 
dans la volière de 55m

Naissance de la couvée de canetons de Nigloland
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tomnale le 23 septembre et le centre 
de soins était sur sa trajectoire ! Ef-
fectivement, le 19 octobre, il survolait 
nos bâtiments au domaine Saint-Vic-
tor ! 

Ce samedi 04 octobre, la première édi-
tion des « Bottes en vadrouille » a été 
organisée par le CPIE. L’objectif de cet 
évènement était de remplacer et redy-
namiser l’habituel Troc’ plantes organisé 
chaque année. Au programme 
: de nombreuses animations, 
un marché local et le Troc’ 
Plantes.

Durant cette journée, les 
visiteurs ont eu la possibili-
té de découvrir le Domaine 
Saint-Victor en participant à 
une balade guidée ainsi que 
lors d’une exposition photos. 
Ce fut également l’occasion 
de rencontrer le CPIE sur son 
stand dédié.

Un concours a été organisé pour cette 
journée dans les écoles des communes de 
la CCVS, dans l’objectif d’y exposer leurs 
créations. Six classes ont participé parmi 
les écoles de Vendeuvre-sur-Barse et de 

Article écrit par DURAND Olivia, chargée de 
communication

Trajet migratoire du Milan balisé au 21 octobre 
© LPO Champagne-Ardenne

Passage du Milan balisé au-dessus du centre 
de soins le 19 octobre © LPO Champagne-

Ardenne

Création victorieuse du concours des écoles, réalisée par la classe 
de Très Petite Section de Vendeuvre-sur-Barse

Les Bottes en vadrouille, le nouvel évènement du CPIE !
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Article écrit par SCHROPPE Mia,  VEFA

Article écrit par SCHROPPE Mia,  VEFA

Fabrication des panneaux indicatifs 
lors de la journée de cohésion

Découverte de la mare à Hampigny après 
travaux et recherche de traces d'animaux 

Retour du Club nature à Hampigny et Vendeuvre-sur-
Barse

Soulaines-Dhuys. Au 
total, nous avons reçu 
88 bulletins de votes 
pour élire à la pre-
mière place la créa-
tion de la Très Petite 
Section de Vendeuvre-
sur-Barse ! 

La troupe de spec-
tacle des Karpates 
show est également 
venue animer le dé-
but d’après-midi avec 
sa musique de l’est et 

son jongleur farfelu. 

Afin d’organiser cette 
journée, des panneaux 
et et des éléments 
d’animation ont été 
préparés et fabriqués 
lors d’une journée de 
cohésion de l’équipe 
du CPIE.

Nous remercions 
tous ceux qui ont 
contribué à la réalisa-
tion de cette journée. 

Une nouvelle année 
du Club Nature a 
débuté à Hampigny 
avec un groupe de 
5 enfants et à Ven-
deuvre-sur-Barse 
avec 5 enfants éga-
lement, pour une 
séance ayant lieu 
tous les quinze 
jours avec chaque 
groupe.

Durant cette an-
née, les enfants ex-
ploreront la nature 

et la biodiversité 
locales au travers 
de plusieurs thé-
matiques. Les dif-
férents milieux de 
la région sont pré-
sentés à l’aide de 
méthodes diverses 
et concrètes. Les 
enfants du Club 
Nature à Hampigny 
ont commencé par 
explorer la mare 
qui a été créée avec 
l’aide du CPIE. 
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VIE ASSOCIATIVE

Arrivé le 11 septembre, Clara effectue chez nous un éco-vo-
lontariat d’un an.  Elle intervient sur le jardin, le pôle anima-
tion et le pôle étude.

Arrivée début août, Lia avait une mission initiale orientée sur 
le centre de soins. Dans l’attente de la reprise d’activité de 
ce dernier, elle participe aux animations et apporte son aide 
au pôle étude.

Arrivée elle aussi le 11 septembre, Mia effectue un éco-volon-
tariat d’un an comme Clara. Elle partage les mêmes missions 
que cette dernière, intervenant sur le jardin, le pôle animation 
et le pôle étude.

Arrivée mi-septembre, Manon a une mission orientée sur les 
animations et le pôle étude.

KÖSTLER CLARA
VEFA

LIA VANINGHELANDT
Service civique

SCHROPPE MIA
VEFA

MANON TOUSSAINT
Service civique

Emma et Nicolas ont terminé leur éco-volontariat fin août 2025. Nous les remercions 
pour l’année que nous avons pu passer avec eux ! 

Le CPIE accueille à présent deux nouvelles VEFA (volontaire écologique franco-alle-
mand), deux nouvelles services civiques ainsi qu’une nouvelle alternante !
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Arrivée le 1er septembre, Elfy réalise un premier semestre au 
pôle animation avant de rejoindre les missions du pôle étude.

ELFY GONTHIER
Alternante BTS GPN
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Les Journées Européennes du Patrimoine, 
JEP, ont eu lieu les 19 et 20 septembre, 
une occasion pour s’approprier l’histoire 
de Saint-Victor.

Le CPIE a intégré, dès le début de cette 
année, l’ensemble des bâtiments existants. 
Que savons-nous de ce bel écrin ?

Pouvons-nous imaginer qu’en 
ce lieu, en plein cœur d’une 
zone boisée, on défricha dès 
le XIIème siècle, (date des 
premières mentions) pour 
fonder un prieuré, sous le 
vocable de Sainte Marie?  Il 
comprenait une grange mo-

« Si Saint-Victor nous était conté ? »

De Renfroissard à Saint Victor.

PATRIMOINE

CHAPELLE, PRIEURÉ ET DÉPENDANCES DE SANT-VICTOR OU 
REFROISSARD, XVIIIE S.

A. chemin de Soulaine ; B. celuy de Sainte-Victore ; C. celuy des Étangs Guillaume; D. celuy 
de Troyes; E. celuy de rainforiard; F. celuy de la ferme; G. la chaussée de l'Étang; H. l'Étang 
de M (?) le Maréchal; J. la Maison; L. les Écurie; m. la grange; n. le jardin; o. la chapelle

Rédigé par
Nicolle LEHMANN

Administratrice



Selon les documents d’archives (AD 
10 6 H 676) une autorisation de bâ-
tir, maison, grange, étable, et autres 
bâtiments  est demandée, le 2 juillet 
1591, ce croquis aquarellé du bâti-
ment principal occupé par le CPIE, 
l’atteste.

Plus ancien bâtiment du domaine, il est 
aujourd'hui occupé par notre équipe !

nastique, un étang du nom de Renfroissard 
pour la subsistance des moines et très 
certainement un jardin, notre jardin actuel 
entouré de murs.
Plus tard, furent construits chapelle, mai-
son (certainement le bâtiment actuel en 
pans de bois), écuries…

Ce prieuré dépendait de l’Abbaye de 
Montieramey et fut longtemps appelé « 
Prieuré Notre Dame de Renfroissard » et 

plus tardivement, « Prieuré de Saint Victor 
», du nom de l’ermite de Plancy dont ce 
prieuré vénérait les reliques.

Aujourd’hui, ce nom 
Renfroissard n’est plus 
porté que par l’étang 
dont il serait intéres-
sant lors d’une balade de 
partir à la recherche de 
quelques vestiges. 

Rédigé par
Nicolle LEHMANN

Administratrice
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REMÉANDREMENT DU RU DE 
SAINT-VICTOR

ZOOM

Les travaux de la rivière anglaise se sont 
achevés fin septembre. Le but de ceux-ci 
: le reméandrement du cours d’eau qui 
avait été rectifié au 19ème siècle.

Sans contraintes car éloigné des bâti-
ments, l’objectif était de recréer des 
méandres afin de ralentir le débit de l’eau 
et de recréer des zones humides qui se-
ront en eau lors de fortes pluies. En effet, 
le cours d’eau était très large et profond 
avant les travaux (2m de profondeur et 
4m de largeur) et a donc été modifié afin 
de ne faire plus que 70 cm de profondeur 
pour moins d’1m de largeur. Cette pro-

fondeur rendait le débit d’écoulement de 
l’eau élevé, ce qui provoquait des inonda-
tions en aval et des sécheresses en amont. 
Le fait d’avoir rendu le cours d’eau moins 
profond va permettre de rectifier cela en 
rendant le sol plus humide ce qui permet 
aux arbres de moins souffrir de la séche-
resse par temps chaud et en aval de créer 
moins d’inondation car le débit de l’eau 
sera moins élevé. 

A sa création, le Domaine Saint-Victor 
était un prieuré du nom de Notre-Dame 
de Renfroissard qui dépendait de l’abbaye 
de Montiéramey. En 1789 la révolution 

met fin à l’abbaye de 
Montiéramey et une 
grande partie des 
établissements reli-
gieux sont détruits 
comme la Chapelle 
de Saint-Victor. Les 
bâtiments seront 
ensuite vendus aux 
enchères publiques 
en 1791 et seront 
achetés par Lécuyer 
marchand, le 26 fé-
vrier 1791.

C’est en 1825 qu’un 
riche marchand 
de Saint-Dizier ra-

Ru de Saint-Victor après travaux
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chète l’ancien prieuré de Saint-Victor. 
C‘est à cette époque qu’il a été renom-
mé « Domaine de Saint-Victor », plu-
sieurs bâtiments ont été construits. C’est 
également à cette période que la rivière 
anglaise va être creusée afin d’augmenter 
le débit de l’eau sans connaître les pro-
blématiques que cela peut engendrer. Plu-
sieurs arbres vont également être plantés. 
Le but étant d’avoir une belle demeure 
où venir se reposer à la belle saison avec 
un jardin à l’anglaise typique du XIXème 
siècle. La Communauté de communes 
s’est portée acquéreur du domaine en 
1998 afin d’y installer ses services et d’y 
accueillir le CPIE.

Tous ces aménagements vont permettre 
à une faune et une flore spécifiques aux 
milieux humides de s’exprimer. En effet, à 
l’origine de vastes zones humides étaient 
présentes au bord du cours d’eau. Ces 

travaux ont 
donc pour but 
de replacer le 
cours d’eau 

dans son lit naturel. En plus de la restaura-
tion du milieu, un parcours pédagogique va 
être créé afin de sensibiliser le public aux 
enjeux des zones humides et des inonda-
tions qui sont au cœur de l’actualité et lui 
faire découvrir l’histoire du domaine. Ce 
parcours a déjà été présenté pour la pre-
mière fois lors des bottes en vadrouille, 
évènement qui s’est déroulé le 4 octobre.

Le Vertigo des moulins est une 
espèce de mollusque spécifique 

des milieux humides.

Paul Edmond THIERRY-DELANOUE, 
député de l’Aube de 1889 à 1919 et 

héritié du domaine Saint-Victor

Rédigé par
Lia VANINGHELANDT
Service civique
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AAP: Aides et Appel à Projets

ABC: Atlas de la Biodiversité Communale 

AFE: Aire Fluviale Éducative 

ATE: Aire Terrestre Éducative

CCVS: Communauté de Communes Vendreuvre-Soulaines

CPIE: Centre Permanent d’Initiatives pour l’Environnement

LOANA: LOraine Association Nature

ODONAT Grand Est: Office des Données Naturalistes du Grand Est

OFB: Office Français de la Biodiversité

OGEB: Observatoire Grand Est de la Biodiversité 

PNA: Plan National d’Actions

PRAM: Programme Régional d’Actions en faveur des Mares

SHF: Société Herpéthologique de France

SHOC: Suivi Hivernal des Oiseaux Communs

TVB: Trame Verte et Bleue 

VEFA:  Volontaire Écologique Franco-Allemand

ZNIEFF: Zone Naturelle d'Intérêt Écologique, Faunistique et Floristique

LEXIQUE
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